
—244—

Biographies canadiennes
André Grasset de Saint-Sauveur.—M. de la Jonquière qui 

vint prendre possession du gouvernement de la Nouvelle-France 
mois d’août 1749 avait amené avec lui son secrétaire, André Grasset 
de Saint-Sauveur.

M. de la Jonquière n’était pas un lettré. Comme le dit son histo­
rien, il aurait pu répondre à ceux qui ne lui trouvaient pas assez de 

Entre dans la marine a douze ans, je n’ai pas appris les 
sciences, mais j ai appris a combattre les ennemis • mes combats et mes 
blessures, voilà mes titres que j’ai achetés au prix de mon sang.”

Grasset de Saint-Sauveur, qui, quoiqu’en dise Montcalm, était 
homme instruit et d’une habileté peu ordinaire, rendit de grands 
vices au gouverneur pendant toute son administration.

C’est sans doute pour reconnaître les services rendus par 
cretaire que dans son testament fait le 13 février 1752, un peu plus 
d’un mois avant sa mort, M. de la Jonquière fit inscrire la clause sui­
vante :

au

lettres :

un
ser-

son se-

“Veut que M. de Saint-Sauveur, son secrétaire, soit nourri et logé 
d. château (Saint-Louis) pendant trois mois, s’il le juge à propos (1)

Après la mort de M. de la Jonquière arrivée à Québec le 17 
1752, nous ignorons ce que devint M. Grasset de Saint-Sauveur. 
Peut-être servit-il M. Duquesne, successeur de M. de la Jonquière, en 
la même qualité ?

au

mars

Comme M. de la Jonquière, le dernier gouverneur de Vaudreuil 
ne se piquait pas d’être un littérateur, 
dit dans une de ses lettres :

Montcalm, qui le détestait, 
Vous serez peut-être surpris que je lui 

parle (à Vaudreuil) du compositeur de ses lettres ; il convient qu’il 
n’en fait ni n’en dicte aucune”. M. de Vaudreuil fut donc heureux, 
lorsqu’il prit le gouvernement du Canada, de retenir les services d’un 
secrétaire aussi accompli (?) que Grasset de Saint-Sauveur,

Le 4 octobre 1749, MM. de la Jonquière et Bigot informaient le 
ministre de la mort de MM. Taschereau et de Lotbiuière, conseillers 
au Conseil Souverain, et suggéraient pour les remplacer MM. Nouchet

(1) Bulletin des Recherches Historiques, vol. V, p, 271.


